
LES AIMALES TÉRÉSIENNES

qu'il possède, il le consacre sans réserve à servir les
nobles et grandes causes que tout canadien doit unir
dans son affection et son dévouement: la relig'an et la
patrie. Son éloquence n'éclate que pour le triomphe de
la vérité; au souffle de sa parole, nous aimons davan-
tage notre cher Canada et notre mère la Sainte Eglise.
Et comme nous le disait l'an passé, en cette même salle
un autre férésien, l'Honorable Ministre des Travaux
Publics à Québec: " Quand il monte à la chaire du
'' professeur ou à tribune du conférencier pour parler
" religion, patrie, splendeurs du droit chrétien, il fait
"entendre des accents qui nous mettent en mémoire les
"mouvements de la plus haute éloquence, ancienne ou
' moderne."

Le collégien d'autrefois est donc devenu l'orateur et
le poète que nous admirons. Il a été voyageur aussi.
Mais à la différence de tant d'autres qui n'emportent
qu'un vague souvenir des choses entrevtres, ce voyageur
veut faire partager à de nombreux lecteurs tout le profit
et le plaisir dont il a joui lui-même le premier.

Et quel.que soit le sujet de ses livres, c'est toijours le
même souffle religieux qui l'inspire, " et ce sera l'hon-
neur de sa plume," ajoute l'un de ses biographes,
" d'avoir tracé à travers toutes ses oeuvres, un acte de
Foi."

Ai-je besoin, Messieurs, de prononcer le nom de ce
térésien? Ai-je besoin surtout de vous dire avec quelle
joie et quelle reconnaissance, nous accueillons sa pré-
sence auSfoyer de l'Alma Mater?

Nous sommes.heureux de saluer en lui un frère ainé,
et ce n'est pas sans un légitime orgueil, que nous
voyons rejaillir sur nous comme un rayon de sa gloire.

J'ai parlé de reconnaissance. Eh ! quel autre senti-
ment pourrions-nous éprouver, en retour de ces heures
délicieuses que nLous a procurées la lecture. de ses oeu-
vres, en retour de ces nobles jouissances de l'esprit que
nous y avons goûtées? Reconnaissants, nous -le sommes
surtout et nous devons l'être pour la grande leçon qui
se détache pour nous de cette vie: leçon de travail, tra-
vail constant, opiniâtre, qu'animent la foi et la science,.
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